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importante de ses forces; la bataille se presente dans
de moins favorables conditions; la victoire exigera un
plus penible effort et coütera plus de sang. La conception

du chef a ete compromise par l'insubordination de
la troupe.

Un autre exemple nous est fourni par le fameux
passage du Saint-Bernard en 1800 par Bonaparte et son
armee. En effet, tandis que cette armee traversait le
Valais, les Autrichiens, de l'autre cote des Alpes, com-
mandes par le general Melas, etaient occupes ä assieger
les franqais de Massena dans Genes. Supposons que les
soldats du Premier-Consul aient obei avec nonchalance
et qu'aux difficultes du passage de la montagne ils
eussent ajoute les retards causes par l'insubordination,
il eüt fallu quelques jours de plus ä l'armee pour de-
boucher en Italie, et les Autrichiens auraient eu le temps
de venir l'attendre ä la sortie du defile de la vallee
d'Aoste. Le plan de campagne de Bonaparte echouait
alors. C'eüt ete le cas inverse du premier exemple que
nous avons donne.

Non seulement, la discipline de tous, officiers et
soldats, est indispensable ä la reussite du plan d'un chef,
mais elle est capable de corriger ce que ce plan peut
presenter de defectueux. Les chefs sont des hommes,
done sujets ä l'erreur. Napoleon Ier lui-meme s'est trompe
quelquefois et Ton peut citer des cas ou les qualites de

ses soldats Iui ont donne la victoire malgre son erreur.
Si la troupe n'est pas disciplinee, une telle victoire de-
vient impossible; la faute du chef est aggravee par l'in-
suffisance des soldats. Au contraire, la bonne execution
d'un plan meme mediocre peut reparer cette mediocrite.
Que l'on se rappelle cette pensee de Bugeaud:

« Subordonne, ne critique jamais les ordres de tes
superieurs. Respecte une position pleine de difficultes.
Si tu ne peux rien changer ä une disposition qui te paraft
mauvaise en elle-meme, sache qu'elle peut encore reussir
par ton courage et ta bonne volonte. Ne desespere pas
tes cainarades moins perspicaces que toi; tu detruirais
leur elan qui eüt seul suffi peut-etre pour corriger les

plus detestables conceptions. Sois patient, brave, de-
voue ä tes devoirs, ä tes chefs et ä tes camarades.»

Nous voudrions donner encore un ou deux exemples
des necessites de la subordination, exemples plus mo-
destes que ceux que nous venons d'invoquer.

Un chef de compagnie a deploye sa ligne de tirailleurs.

II a reparti le feu de ses sections entre les buts
qu'offre la ligne ennemie. Cette repartition est necessaire

pour que toute la ligne ennemie soit sous la menace de

notre feu. Mais, dans une section, les tirailleurs man-
quent de discipline; ils ne tirent pas sur l'objectif qui
leur a ete assigne, mais sur un autre, qu'ils trouvent
plus facile. La partie de la ligne ennemie sur laquelle
ils auraient du tirer est done bien tranquille; personne
ne la gene; ses tirailleurs visent tout ä leur aise, tirent
calmement et nous infligent des pertes que nous aurions
evitees si nos soldats avaient obei.

On sait combien sont importants les soins ä donner
aux chevaux dans un escadron de cavalerie, et plus
encore, dans une batterie d'artillerie. Par le manque de

ces soins, l'escadron devient rapidement indisponible et
les attelages de la batterie refusent leur service. Que
peut un chef et comment remportera-t-il la victoire, si,

au moment ou il a besoin de sa cavalerie et de ses
canons, il constate que, faute d'avoir obei aux instructions
de leurs officiers et de leurs sous-officiers, ses soldats
ne sont plus en mesure d'agir avec la vigueur necessaire?

Tous ces exemples montrent bien que la subordination

est une imperieuse exigence d'une armee et que
l'absence de discipline dans une troupe est un danger,
moins encore pour le chef que pour cette troupe elle-
meme et pour le pays dont elle trompe la confiance.

La discipline est bien le gage et le fondement de la
victoire. \

Cours de jeunes tireurs (Suite.)

i.
Täches du premier jour:

a) dans le cadre du groupe:
Le moniteur aura soin d'isoler completement son

groupe des autres participants et debutera par donner
une theorie approfondie sur la connaissance de l'arme,
du fonctionnement de ses pieces et s'assurera par son-
dages frequents que les eleves confies ä ses soins com-
prennent bien son enseignement, tout en retenant le nom
et la fonction des pieces du fusil. II en fera de meme des
objets contenus dans le sachet d'accessoires.

Parallelement ä cette theorie, il demontrera plusieurs
fois comment on procede au grand demontage de l'arme
ainsi qu'au remontage. Les eleves auront ä leur tour ä

executer exactement la meme täche, mais au commande-
ment, afin de permettre aux moins habiles de travailler
en meme temps que leurs camarades.

Les experiences acquises cette annee (mois d'aoüt
1935) dictent que cette prise de contact immediate avec
l'arme est excellente: le jeune homme tout en se famili-
arisant avec le mecanisme de son fusil, connaitra d'au-
tant mieux l'importance qu'il y a ä prendre soigneuse-
ment le « cran d'arret» et ce que signifie la visee.

Duree approximative de la theorie: % heure.
Duree approximative du demontage

et du remontage: 1 heure.

b) dans le cadre cle la section:
Le moniteur en chef, apres s'etre assure de la bonne

marche des theories dans le cadre des groupes, rassem-
blera les jeunes tireurs et les orientera sur les points ci-
dessous:

1" A l'entree en stand, la culasse doit etre ouverte et
le couvre-canon enleve.

2° Le fusil ne doit jamais etre charge ailleurs qu'au
stand et ne sera jamais manipule derriere des per-
sonnes.

3° Sous aucun pretexte, il ne sera autorise ä prendre de
la munition avec soi ä la maison. Illustrer cet
exemple d'un accident recent, en donner lecture.

4° II est strictement interdit de mettre une personne en
joue, meme lorsque l'arme n'est point chargee.

5° Le fusil doit etre place ä la maison dans un endroit
bien sec, eloigne de toute conduite ä gaz. II devra
etre toujours soigneusement graisse.

II procedera ensuite au graissage des armes de la
section, en la disposant sur deux rangs, l'un faisant face
ä l'autre, ä environ quatre pas d'intervalle. Le premier
rang sortira le cordeau et la boite ä graisse du sachet
d'accessoires, pendant que le second enlevera la culasse
en tenant l'arme le canon contre terre (en expliquer la
raison). Une fois le cordeau introduit, on rendra les
jeunes tireurs attentifs au fait que l'arme doit etre tenue
ä la hauteur de l'epaule et non plus bas.

Cette operation terminee, le moniteur en chef
procedera ä une inspection methodique des armes, en con-
servant la formation sur deux rangs, le second serrant
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en ce moment sur les jeunes tireurs du premier, ä leur
gauche:

I 3
second rang: la
premier rang: j 4

[ pas
Duree de la theorie : % heure
Duree du graissage : K »

Duree de l'inspection: K »

Licenciement: 1700 (dans l'hypothese que la convocation
aura ete faite pour 1400).

II.
Täches du second jour:

Convocation : 1400 — Appel.
Licenciement: 1700

a) dans le cadre du groupe:

Exercices de gymnastique:
1° Extension lente des bras en haut, en levant les talons.

La respiration se fait librement. La tete reste
immobile. La paume des mains est tournee ä l'interieur,
les doigts sont tendus.

2° Les jambes sont lancees en avant, le pied ä la hauteur

de 1'epaule, en levant legerement le talon de la
jambe ne travaillant pas.

3° Exercices simultanes des bras et des jambes:
a) Les bras sont flechis, les poings ä la hauteur des

epaules, ä l'exterieur de celles-ci. En tendant les
bras:

en avant,
de cote,
en haut,

ouvrir les mains en allongeant les doigts. Les
talons sont leves lorsque les bras sont tenus.
Position energique, detente brusque et seche.

b) meme exercice, en flechissant les jambes, an
moment ou 1'on tend les bras.

4° Exercice du torse. Position des jambes: ecartee,
bras tendus en haut, tete droite et immobile. On
incline le torse en ne bougeant que les hanches, la
tete reste entre les bras, les jambes sont tendues.
Une fois que les mains touchent les pieds, la tete
pend librement. Le retour ä la position initiale s'ef-
fectue d'abord par les bras — la tete — le dos.

5° Exercice de jet du boulet (3K kg) sans elan, en
tendant bien le bras droit dans la prolongation du corps.
Le boulet repose dans la paume de la main, les
doigts etant tendus sur celui-ci.

Rassemblement de la section.
6° Repetition dans le cadre de la section des exercices

ci-haut.
7° Jeu:

Baskett-ball (les societes de gymnastioue lo¬
cales nreteront volontiers les corbeilles et
un ballon),

Course de relais,
Partie de « saute-mouton ».
Repos.

Duree approximative de la gymnastique: 1 heure.

Reprise du travail:
a) dans le cadre du groupe:

Repetition du fonctionnement de 1'arme, demontage
de la culasse. Instruction du tir:

des munitions dites de demonstration
sont mises ä disposition par les ar-
senaux cantonaux

Chevalet de pointage:
exercices de visee,
pointage sur un but bien determine,
triangle de dispersion.

Prise du cran d'arret dans la position couchee.
Theorie portant sur la maniere de marquer les points:

a) ä la ciblerie,
b) sur la feuille de stand. Exiger un travail propre.

Duree approximative de cet enseignement: IK heure.

b) dans le cadre de la section:
Repetition complete du travail effectue dans le cadre

du groupe, en vue d'assouplir la section. Celle-ci sera
disposee dans un endroit suffisamment grand afin que
chaque eleve ait assez de place disponible.

Graissage des armes.
Inspection.

Licenciement: 1700. (A suivre.)

Petites nouvelles
La Suisse ayant annoncd officiellement sa participation au

concours international de patrouilles militaires qui se derou-
lera, en fdvrier prochain, dans le cadre des jeux olympiques
d'hiver, ä Garmisch-Partenkirchen, dans les Alpes bavaroises,
les autorites fdddrales competentes ont commence les tra-
vaux prdparatoires en vue de la selection et de l'entrainement
de nos reprdsentants. Le concours est fixd au 14 fevrier et
comprend un parcours de 25 km comportant une difference
d'altitude de 600 metres. Les patrouilles concourantes compte-
ront un officier, un sous-officier et deux soldats, et chaque
pays n'aura le droit de präsenter qu'une Patrouille avec deux
suppldants.

Dernierement a eu lieu, ä Berne, le premier cours d'en-
trainement auquel vingt hommes prirent part. Un cours sur la
neige, de 10 jours, aura lieu ä Andermatt en janvier.

*
Le Conseil federal a pris un arretd relatif ä I'attribution

des cyclistes ä la cavalerie. L'arretd se fait sur 1'article 184
de l'organisation militaire et a la teneur suivante:

1. les cyclistes dependent du service de la cavalerie, le
chef d'arme de la cavalerie a, ä leur dgard, qualite de chef
de service;

2. les instructeurs necessaires ä l'instruction des recrues
et ä l'instruction des cadres dans les dcoles prdvues ä cet ef-
fet, passeront du service de l'infanterie ä celui de la cavalerie,
conformdment aux dispositions du Departement militaire;

3. le prdsent arretd entre en vigueur le Ier janvier 1936. Le
Departement militaire est charge de son execution.

*
Six ans se sont dcoulds depuis le vote en 1929, des credits

ndcessaires ä notre aviation militaire, qui permirent l'acqui-
sition de 105 appareils: avions de chasse Dewoitine et Fokker
d'observation. Ce materiel est encore excellent ä l'heure ac-
tuelle, mais la technique a fait dans ce domaine des pas de
gdants. Dans un temps plus ou moins rapprochd nos avions
militaires seront done devenus trop vieux. Dans son message
de 1933 sur l'armement et l'equipement compldmentaire de
l'armde, le Conseil fdddral ddclarait ddja que le renouvelle-
ment du matdriel d'aviation militaire etait inevitable, et meme
dans un temps relativement court, d'abord parce que,
compares ä un fusil ou ä une bouche ä feu, les appareils durent
moins longtemps, ensuite parce que la technique de la
construction des avions s'est ddveloppde avec une telle rapidite
qu'un apparei! du dernier genre est ddpassä apres quelques
anndes par de nouveaux modeles, qu'il est ainsi ddmodd et de
moins en moins apte ä etre employe au front. Un fait important

ä retenir, e'est que le moment ä partir duquel nos appareils

sont hors d'usage ddpend pour ainsi dire entierement de
revolution de l'industrie adronautique et de l'acquisition des

la charge
et

retirez les
cartouches
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